
LES ÉCLAIRAGES
DE L’OBSERVATOIRE ÉCONOMIQUE RÉGIONAL

La micro-entreprise a connu 
un essor spectaculaire durant 
ces dernières années. En 
Provence-Alpes-Côte d’Azur,  
3/4 des créations d’entreprises 
artisanales se font désormais 
sous le régime de la micro-
entreprise.

Quelles sont les activités 
artisanales les plus 
concernées par la micro-
entreprise ? Comment 
la micro-entreprise se 
distingue des autres modèles 
d’entreprises ? Quelle est 
la pérennité des micro-
entreprises artisanales ?

Ce volet des Éclairages de 
l’Observatoire économique 
régional est consacré aux 
caractéristiques et aux 
dynamiques des micro-
entreprises artisanales de la 
région. Un deuxième volet 
propose une approche centrée 
sur les personnes ayant 
créé leur micro-entreprise 
artisanale.

CRÉATION DE  
MICRO-ENTREPRISES 
ARTISANALES
Caractéristiques et dynamiques

CMA PROVENCE-ALPES-CÔTE D’AZUR 

22 213
immatriculations de 

micro-entreprises 
artisanales  

en Provence-Alpes-Côte 
d’Azur en 2022

soit 

75%

des immatriculations  
artisanales
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LA MICRO-ENTREPRISE
DOPE LA CRÉATION D’ENTREPRISES ARTISANALES

Immatriculations d’entreprises artisanales par regroupement juridique - Entre 2015 et 2022
Source : Base régionale CMA PACA - Traitement : Observatoire économique régional
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Lecture : 6 558 sociétés artisanales ont été immatriculées en 2022 (soit 22% des immatriculations artisanales en 2022).

Un régime attractif 
pour les nouveaux 
entrepreneurs 
individuels

Un régime qui séduit 
dans les services et la 
production

La micro-entreprise est massive-
ment adoptée par les nouveaux 
entrepreneurs de l’artisanat. En 
2022, 75% des créations d’en-
treprises artisanales de la région 
sont des micro-entreprises. En 
comparaison, cette part est de 
66% dans l’ensemble de l’éco-
nomie marchande régionale* et 
63% au niveau national .

La part de micro-entreprises dans 
les immatriculations artisanales 
est passée de 55% en 2015 à 75% 
en 2022 [graphique 1]. Entre ces 
deux années, le nombre de créa-
tions de micro-entreprises ar-
tisanales a progressé de +121% 
(+203% dans l’ensemble de l’éco-
nomie marchande* régionale).

Le secteur des services est 
celui qui génère le plus de 
micro-entreprises dans l’arti-
sanat régional : plus de 10  700 
créées en 2022 (+195% par 
rapport à 2015) [tableau  2].  
Ainsi, 83% des immatriculations 

La création de micro-entreprises 
artisanales atteint un pic en 2021, 
avant de se stabiliser en 2022. 

Cet essor intervient surtout au 
détriment des créations d’en-
treprises individuelles clas-
siques, qui connaissent un recul 
de -60% depuis 2015. Le nombre 
d’immatriculations de sociétés 
artisanales continue lui d’aug-
menter (+15% depuis 2015) . 
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* Hors  agriculture. Source : Insee, REE 
2022.

dans les services sont des 
micro-entreprises. Ces dyna-
miques sont portées en premier 
lieu par les diverses activités de 
nettoyage, dont 93% des créa-
tions se font en micro-entreprise.

Les micro-entreprises repré-
sentent également une part im-
portante des immatriculations 
du secteur de la production 
(85%). Elles sont toutefois bien 
moins nombreuses que dans les 
services (environ 3 100 en 2022). 

Le secteur de l’alimentation est 
le moins concerné par l’essor 
du régime : la part de créations 
en sociétés reste légèrement 
supérieure aux créations en 
micro-entreprises (49% contre 
47%). Dans les domaines de la 
boucherie-poissonnerie ou de 
la boulangerie-pâtisserie, moins 
d’un tiers des immatriculations 
sont des micro-entreprises. 
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Qu’est-ce que la micro-
entreprise ?

Pourquoi est-elle 
attractive ?

Créé en 2008, le régime de la mi-
cro-entreprise est un régime fis-
cal et social simplifié. Il concerne 
aussi bien les activités commer-
ciales, artisanales que certaines 
activités libérales. 

Le micro-entrepreneur est un en-
trepreneur individuel, qui génère 
un chiffre d’affaires n’excédant 
pas 188 700€, dont 77 700€ pour 
les activités de prestations de ser-
vices (seuils 2023).

Le micro-entrepreneur est sou-
mis à taxe pour frais de Chambre 
de métiers et de l’artisanat 
lorsque son chiffre d’affaires dé-
passe 5 000€.

CMA PROVENCE-ALPES-CÔTE D’AZUR 
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Immatriculations d’entreprises artisanales par regroupement juridique 
Par secteur, entre 2015 et 2022
Source : Base régionale CMA PACA - Traitement : Observatoire économique régional

SECTEUR ARTISANAL
2015 2022 EVOL. DU NOMBRE 

D'IMMATRICULATIONS NOMBRE % NOMBRE %

ALIMENTATION        2 174       2 593 +19%

Micro-entreprise          683 31%         1 217 47% +78%

Entreprise individuelle “classique”           338 16%            118 5% -65%

Société         1 153 53%        1 258 49% +9%

BATIMENT         8 141      10 310 +27%

Micro-entreprise       4 296 53%       7 083 69% +65%

Entreprise individuelle “classique”        1 265 16%           425 4% -66%

Société       2 580 32%       2 802 27% +9%

PRODUCTION       2 035       3 607 +77%

Micro-entreprise        1 379 68%       3 082 85% +123%

Entreprise individuelle “classique”           146 7%              71 2% -51%

Société           510 25%           454 13% -11%

SERVICES      5 804     12 906 +122%

Micro-entreprise       3 639 63%      10 741 83% +195%

Entreprise individuelle “classique”           739 13%           387 3% -48%

Société        1 426 25%        1 778 14% +25%

TOTAL SECTEURS      18 154     29 416 +62%

Micro-entreprise       9 997 55%      22 123 75% +121%

Entreprise individuelle “classique”       2 488 14%        1 001 3% -60%

Société       5 669 31%       6 292 21% +11%
Non renseigné            131           361 

Les démarches simplifiées ainsi 
que les modalités de calcul et de 
paiement des cotisations sociales 
rendent ce régime attractif pour 
de nombreux entrepreneurs :

• Le micro-entrepreneur a le 
choix entre deux modalités d’im-
position. Le plus souvent, il est 
imposé sur son chiffre d’affaires 
après une déduction forfaitaire 
pour frais professionnels, puis est 
soumis au barème progressif de 
l’impôt sur le revenu. Il peut si-
non opter pour le versement fis-
cal libératoire (sous conditions).

• Les cotisations sociales sont 
aussi calculées sur la base du 
chiffre d’affaires (sans déduction).

• Sous certaines conditions, il bé-
néficie d’une franchise en base 
de TVA (TVA non facturée aux 
clients) et peut prétendre à l’Aide 
à la Création ou à la Reprise d’une 
Entreprise (ACRE) pour les 12 pre-
miers mois d’activité. Le taux 
pour le calcul des cotisations et 
contributions sociales est alors 
plus avantageux.

En 2018, le montant des plafonds 
de chiffre d’affaires a fait l’objet 
d’un relèvement important, occa-
sionnant un regain d’attractivité 
pour ce régime.

Selon une enquête de l’ISM me-
née en 2023 pour CMA France, 
60% des artisans micro-entre-
preneurs ne se seraient pas ins-
tallés en l’absence de ce régime.
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Les activités artisanales qui créent 
le plus de micro-entreprises [ta-
bleau 3] correspondent de près à 
celles qui génèrent le plus d’en-
treprises tous régimes confondus. 
Un constat peu surprenant vu le 
poids des micro-entreprises dans 
les immatriculations artisanales 
(75%). 

Le régime attire plus particuliè-
rement dans des activités qui 
nécessitent un moindre inves-
tissement en capital [tableau 4], 
pouvant s’exercer à domicile ou 
sans local d’activité : services à do-
micile ou en entreprise, petites fa-
brications diverses, photographie, 
graphisme, etc . 

A l’inverse, la création de sociétés 
est plus importante dans des ac-
tivités qui requièrent un apport 
conséquent en capital (comme 
la boulangerie par exemple). La 
société limite la responsabilité du 
dirigeant à ses apports, et permet 
de récupérer la TVA payée sur les 
achats de biens et de services.

Dans la région, la création de 
micro-entreprises artisanales 
semble avoir atteint un plateau, 
après le pic de 2021 [graphique 1]. 
Entre 2021 et 2022, elle recule sur-
tout dans les domaines du textile 
et de l’habillement, de la maçon-
nerie et de la pâtisserie.

Les données portant sur 2023 
confirment un léger repli des im-
matriculations en micro-entre-
prise et de leur poids parmi les 
nouvelles entreprises artisanales.

Au delà de l’artisanat, dans l’en-
semble de l’économie mar-
chande* régionale, les créations 
de micro-entreprises diminuent 
nettement en 2023 (-7%) après 6 
ans de hausse. Pour autant, leur 
part dans les immatriculations 
reste stable.

Top 10 | Nombre d’immatriculations de micro-entreprises artisanales 
Immatriculations 2022 par APRM
Source : Base régionale CMA PACA au 01/01/2023 - Traitement : Observatoire 
économique régional

Top 10 | Part d’immatriculations en micro-entreprises 
Parmi les activités artisanales ayant un nombre d’immatriculations supérieur 
à 150 en 2022
Source : Base régionale CMA PACA au 01/01/2023 - Traitement : Observatoire 
économique régional

ACTIVITÉ Nombre de 
créations de ME

% de ME 
parmi les 
créations

1 Nettoyage courant des bâtiments 4 205 94%

2 Soins de beauté hors salon 1 588 98%

3 Maçonnerie générale et gros œuvre de 
bâtiment 1 307 59%

4 Installation électrique 1 058 74%

5 Services administratifs divers 842 95%

6 Peinture intérieure et peinture 
plâtrerie 824 78%

7 Location de voitures avec chauffeur 690 76%

8 Installation d’eau et de gaz en tous 
locaux 661 69%

9 Restauration de type rapide en 
magasins ou sur éventaires et marchés 564 43%

10 Coiffure hors salon 494 97%

ACTIVITÉ Nombre de 
créations de ME

% de ME 
parmi les 
créations

1 Soins de beauté hors salon 1 588 98%

2 Coiffure hors salon 494 97%

3 Fabrication d’objets divers en bois 212 97%

4 Fabrication de bijouterie fantaisie et 
articles similaires 439 96%

5 Studio de photographie 235 95%

6 Portrait, reportage (photographie) 310 95%

7 Services administratifs divers 842 95%

8 Nettoyage courant des bâtiments 4 205 94%

9 Installation d’antennes 355 93%

10 Graphisme-décoration 209 93%

ME : micro-entreprise
Lecture : En 2022, 494 micro-entreprises de Coiffure hors salon ont été créées; 
elles représentent 97% des immatriculations artisanales dans cette activité.
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4

ME : micro-entreprise
Lecture : En 2022, 494 micro-entreprises de Coiffure hors salon ont été créées; 
elles représentent 97% des immatriculations artisanales dans cette activité.

Des activités 
nécessitant plutôt peu 
d’investissements

Une tendance  
au repli

* Hors  agriculture. Source : Insee, SIDE 
2023.
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tremplin vers un modèle clas-
sique d’entreprise artisanale. Au 
niveau national, environ 1% des 
micro-entrepreneurs ont évo-
lué vers un régime classique en 
2021. Ils représentent 6% du total 
des radiations1. 

Enquêtés par l’ISM, 90% des 
micro-entrepreneurs de l’artisa-
nat n’envisagent pas de changer 
de statut, mais la moitié d’entre 
eux pourrait sauter le pas si leur 
chiffre d’affaires se développait1.

DERRIÈRE LA MICRO-ENTREPRISE
DES RÉALITÉS TRÈS DIVERSES

5 

PolyactivitéMicro-entreprises 
économiquement 
actives

Revenu annuel moyen

Des tendances 
fluctuantes Radiations d’office Urssaf

En cas de chiffre d’affaire nul 
ou non déclaré durant 24 mois 
ou 8 trimestres consécutifs, le 
micro-entrepreneur perd le béné-
fice de ce régime.

Fin 2021, le revenu moyen des mi-
cro-entrepreneurs2 de l’artisanat 
est de 6 810€ au niveau national1.

Ce niveau est 4 fois moins élevé 
que celui des autres travailleurs 
indépendants, alors qu’il s’agit du 
revenu principal pour 83% des 
micro-entrepreneurs2.

Seul un tiers de micro-entrepre-
neurs2 parviendrait à se dégager 
un revenu mensuel égal ou supé-
rieur au SMIC. 

Pour beaucoup de micro-en-
trepreneurs, le maintien en ac-
tivité n’est possible que grâce à  
d’autres revenus : revenus salariés 
pour les polyactifs (récurrents ou 
occasionnels), revenus sociaux 
(allocation chômage, RSA, Prime 
d’activité), revenus du conjoint, 
retraite.

Sont considérées comme éco-
nomiquement actives les 
micro-entreprises ayant déclaré 
un chiffre d’affaires au cours de 
l’année.

Au niveau national, 78% des 
micro-entreprises de l’artisanat 
sont économiquement actives 
en 20211. 

1 Institut Supérieur des Métiers, Les 
micro-entrepreneurs de l’artisanat, 
Rapport complet, 2023. Données 
Urssaf 2021 et données d’enquête 2023. 
Champ : micro-entreprises artisanales 
au niveau national.

2 Micro-entrepreneurs de l’artisanat 
économiquement actifs.

Les travailleurs indépendants 
polyactifs exercent une activité 
salariée hors de leur entreprise. 
Au niveau national, les polyactifs 
représentent 13% des artisans 
micro-entrepreneurs (soit 17% 
des économiquement actifs) 1.

La part d’artisans micro-entre-
preneurs exerçant en parallèle 
une autre activité à leur compte 
est assez faible (3%).

Selon l’enquête de l’ISM, 44%  
des micro-entrepreneurs 
polyactifs travailleraient moins 
de 10 heures par semaine pour 
leur micro-entreprise1. Parfois, 
c’est l’activité salariée qui est me-
née en complément de l’activité 
indépendante, quand les entre-
preneurs ne parviennent pas à 
dégager des revenus suffisants.

Peu d’évolutions 
vers des modèles 
«classiques»

Le changement de statut juri-
dique (entreprise individuelle en 
société ou inversement) occa-
sionne un changement de Siren 
et donc une radiation. 

Cependant, la micro-entreprise 
ne serait que rarement un 

Le poids des micro-entreprises 
influe sur l’accélération et le 
ralentissement des immatri-
culations de certaines activités. 
Depuis 2017, les plus forts taux 
de croissance des immatricu-
lations (Fabrication de bougies, 
Installation d’antennes, etc.) sont 
largement dus aux micro-en-
treprises (plus de 85% des créa-
tions). Dans certaines activités 
comme la Fabrication de vête-
ments et accessoires divers, la 
forte croissance laisse place à 
une chute des immatriculations 
l’année suivante.

Le régime de la micro-entreprise 
semble faciliter les créations d’en-
treprises par «opportunité». De 
plus, certaines activités comme 

le nettoyage ou le terrassement, 
ne nécessitent pas de qualifi-
cations particulières, rendant 
la création d’entreprise plus ac-
cessible encore. Cette facilité de 
création, avec peu de ressources 
initiales [voir p.4], peut s’accom-
pagner de fragilités  (manque de 
compétences spécifiques ou de 
solidité financière). 
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Une survie inférieure 
à celle des sociétés

Le régime séduit 
en particulier dans 
les activités qui 
nécessitent peu 
d’investissement 
en capital (net-
toyage, coiffure et 
esthétique à domi-
cile, photographie, 
etc.). 

Les entreprises 
créées sous ce 
régime sont en 
moyenne moins 
pérennes que les 
sociétés et peu de  
radiations seraient 
liées à une évolu-
tion vers un régime 
classique.

La part des micro- 
entrepreneurs 
dans les créations 
d’entreprises artisa-
nales est passée de 
55% en 2015 à 75% 
en 2022.

Ce qu’il faut retenir
Sources et méthode

Données calculées à partir de la 
base CMA Provence-Alpes-Côte 
d’Azur de 2015 à 2022, issue des 
enregistrements des mouvements 
des entreprises artisanales. Le ré-
gime de micro-entreprise (ME) 
n’est connu de la Chambre de Mé-
tiers et de l’Artisanat (CMA) qu’au 
moment de l’immatriculation de 
l’entreprise. Si l’entrepreneur sou-
haite changer de régime, il n’est 
pas tenu d’en faire part à la CMA. 
C’est pourquoi il n’est pas question 
ici des ME dans le stock des entre-
prises artisanales, mais seulement 
des ME à l’immatriculation.

1 2 3

Entreprises individuelles  
«classiques»

Taux de survie des entreprises artisanales selon leur régime et/ou sta-
tut à la création
Source : Base régionale CMA PACA du 01/01/2018 au 01/01/2023 Traitement : 
Observatoire économique régional

Top 5 | Taux de survie à 5 ans des entreprises artisanales créées sous le 
régime de la micro-entreprises, par activité
Parmi les activités ayant un nombre de création de micro-entreprises 
supérieur à 60 en 2017
Source : Base régionale CMA PACA du 01/01/2018 au 01/01/2023  
Traitement : Observatoire économique régional
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89%

79%

58%

86%

72%

61%

96%
90%

81%

à 1 an à 3 ans à 5 ans

SociétésMicro-entreprises 

Le taux de survie à 1 an des 
micro-entreprises artisanales 
est inférieur à celui des sociétés, 
mais supérieur à celui des entre-
prises individuelles classiques 
[graphique 5]. Cette répartition 
est constante à 3 ans. En re-
vanche, 5  ans après la création, 
l’écart se creuse avec les sociétés 
et la survie des micro-entreprises 
est moindre que celle des autres 
entreprises individuelles.

Les taux de survie diffèrent se-
lon les activités : seules 46% des 
micro-entreprises de Restaura-
tion de type rapide sont encore 
actives 5 ans après leur création, 
contre 83% des micro-entre-
prises de Fabrication d’articles 
céramiques [tableau 6].

A noter, les changements de 
statut juridique engendrent des 
radiations [voir p.5] et minorent 
ainsi à la marge les taux de survie. 
Par ailleurs, la micro-entreprise 
est privilégiée par les actifs sou-
haitant mener une activité se-
condaire, pour générer un com-
plément de revenu ou s’essayer 
à une activité passion [voir en-
cadré p.5]. Ce phénomène peut 
majorer les taux de survie. Enfin, 
la possibilité pour les créateurs 
au chômage de conserver une al-
location pendant au moins 1 an, 
peut expliquer le taux de survie 
élevé la première année.

ACTIVITÉ Taux de survie 
à 5 ans

1 Fabrication d’articles céramiques à usage 
domestique or ornemental 83% 

2 Toilettage, éducation comportementaliste et 
pension pour animaux de compagnie 74% 

3 Portrait, reportage (photographie) 72% 

4 Studio de photographie 69% 

5 Fabrication et finissage de meubles divers 69% 

Lecture : 69% des micro-entreprises de Studio de photographie créées en 2017 
étaient encore actives au 01/01/2023.


